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Au  lever  du  rideau,  on  entend  une  cloche  sonner. 
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Quatre  coups  ! 

MADEMOISELLE   DE    GAGÉ 

C'est  nous  que  l'on  appelle! 
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MADEMOISELLE   DE  MARSILLY 

Noa.PourlesRouges,c'estrheureoù,dansla  chapelle. 
Le  chœur  dont  on  accueille  ici  Sa  Majesté 
Sur  l'orgue  de  Nivers  doit  être  répété. 

MADEMOISELLE  d'abancourt,  fredonnant  à  mi-voix. 
((  Grand  Dieu,  sauve  le  Roi  !  » 

MADEMOISELLE    DE    CLAPION,  SC  levant. 

Si  l'on  prêtait  l'oreille 
On  l'entendrait,  comme  un  bourdonnement  d'abeille! 

MADEMOISELLE   DE   LASTIC 

Restons,  en  attendant,  notre  aiguille  à  la  main! 

MADEMOISELLE  DE   GRANCOURT 

((  Bonne  mère  »  (1)  doit  voir  notre  travail  demain. 

MADEMOISELLE   DE   BEAULIEU 

Coudre,  c'est  ennuyeux  ! 

MADEMOISELLE  DE   GAGÉ 

Je  hais  la  broderie  ! 

MADEMOISELLE   DE  MARSILLY 

On  ne  peut  pas  toujours  jouer  la  comédie! 

MADEMOISELLE   DE   MORNAY 

Surtout  lorsque  l'auteur  vient  ici  chaque  jour 

Nous  faire  répéter  chacune  à  notre  tour  : 

Avec  quel  soin  pieux,  il  nous  apprend  nos  rôles! 

(1)  C'était  le  nom  que  l'on  donnait  à  madame  de  Maintenon, 
^  ^^^^^-^y'-  N.  D.  L'A. 
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MADEMOISELLE    d'aBANCOURT 

Comme  le  mien  est  lourd  pour  mes  faibles  épaules! 

Enfin,  j'ai  tant  prié  que  Dieu  ne  voudra  pas 

Que,  dans  son  texte.  Aman  fasse  quelque  faux  pas. 

MADEMOISELLE   DE    CLAPION 

Lo  moment  approche  où,  tant  de  fois  répétée, 
«  Esther  »,  devant  le  Roi,  sera  représentée. 

MADEMOISELLE   DE    BEAULIEU 

Le  Roi!... 

MADEMOISELLE    DE   GRANCOURT 

Monsieur  Racine  est  troublé  comme  moi! 

MADEMOISELLE    DE    LASTIC 

De  l'auteur,  entre  nous,  que  je  comprends  l'émoi  ! 
Pour  avoir  entrepris,  après  «  Iphigénie  », 
D'écrire  «  Esther  »,  il  faut... 

MADEMOISELLE   DE    MORNAY 

Qu'il  ait  bien  du  génie. 

MADEMOISELLE   DE   VEILHAN 

Mais  si  nous  revoyions  nos  rôles,  une  fois? 
Nous  sommes  toutes  là  pour  répéter,  je  crois  : 
Esther! 

MADEMOISELLE   d'ABANCOURT 

Aman! 

MADEMOISELLE   DE   MARSILLY 

Zarès ! 


Hydaspe  ! 
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MADEMOISELLE   DE   CLAPION 

Et  Mardochée ! 

MADEMOISELLE  DE   GAGÉ 

Un  gardfi! 

MADEMOISELLE    DE   MORNAY 


MADEMOISELLE  DE  LASTIC 

Assuérus ! 

MADEMOISELLE  DE   GRANCOURT 

Je  souffle! 

MADEMOISELLE    DE    BEAULIEU 

Je  regarde  ! 

MADEMOISELLE    DE    LASTIC 

Mais  Élise  nous  manque! 

MADEMOISELLE   DE   MORNAY 

Elle  n'est  donc  pas  là? 

MADEMOISELLE   DE   MARSILLY,  appelant. 

La  Maisonfort  ! 

MADEMOISELLE   DE    BEAULIEU 

Où  donc  te  caches-tu  ? 

MADEMOISELLE   DE  LA   MAISONFORT,  restée  à  l'écavt   depuis 

le  commencement  de  la  scène. 

Voilà  ! 

MADEMOISELLE   DE   MORNAY 

Quel  rêve,  éclos  soudain,  te  rendait  soucieuse? 

MADEMOISELLE   DE    LA   MAISONFORT 

Moi?  je  vous  écoutais... 
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MADEMOISELLE    DE   VEILHAN 

Triste  et  silencieuse, 
Tes  larmes,  tes  soupir»  e'  les  regards  baissés 
Sur  tes  tourments  secrets  nous  en  disent  assez. 

MADEMOISEiXE  DE   GAGÉ 

Qu'as-tu  donc? 

MADEMOISELLE   DE   LASTIC 

Un  chagrin? 

MADEMOISELLE    DE    GAGÉ 

Ou  bien  quelque  nouvelle  ?... 

MADEMOISELLE   DE   LA  MAISONFORT 

Je  n'ai  rien... 

MADEMOISELLE   DE   LASTIC 

Cependant... 
MADEMOISELLE  DE  VEILHAN,  à  mademoiselle  (TAbancourl. 

Elle  pleure! 

MADEMOISELLE   DE    BEAULIEU 

Qu'a-t-elle? 

MADEMOISELLE    DE    MARSILLY 

Moi,  je  devine!...  elle  est  amoureuse! 

MADEMOISELLE  DE  LA  MAISONFORT,  faiblement:^ 

Mais  non  ! 
MADEMOISELLE  DE  GRANCOURT,  interrogeant. 
Est-il  riche? 

MADEMOISELLE    DE    VEILHAN,  idem. 

Est-il  beau? 

1. 
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MADEMOISELLE   DE   MORNAY 

Jeune? 

MADEMOISELLE   DE    CLAPION 

Noble? 

MADEMOISELLE   d'aBANCOURT 

Son  nom? 

MADEMOISELLE   DE  MARSILLY 

Bonne  mère  est  là-bas,  avec  la  classe  verto, 
Tu  peux  parler... 

MADEMOISELLE  DE  LASTic,  allant  fermer  la  porte. 

Fermons,  d'abord,  la  porte  ouverte. 
C'est  plus  prudent.  Voilà,  nous  sommes  entre  nous. 

MADEMOISELLE    DE    CLAPION 

Raconte,  maintenant! 

MADEMOISELLE   DE   MORNAY 

Je  veux  savoir. 

MADEMOISELLE   DE   GAGÉ 

J'en  bous. 

MADEMOISELLE  DE   BEAULIEU 

Parle! 

MADEMOISELLE   DE  LA  MAISONFORT 

Eh  bien, oui,  c'est  vrai. ..j'aimeà  mourir. ..je  l'aime. 
Et  je  souffre  !...  et  je  cherche  à  m'étourdir  moi-même... 
C'était  notre  voisin,  il  partageait  mes  jeux... 
L'un  près  de  l'autre,  ainsi,  nous  grandîmes  tous  deux. 
Il  m'appelait  sa  sœur...  Et  je  me  laissai  prendre 
A  la  douceur  de  cette  amitié  si  tendre... 
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Et  je  l'aimai,  comme  il  m'aimait  —  sans  le  savoir... 
Et  pour  toujours  nos  cœurs  se  donnèrent!...  Un  soir, 
Sous  les  grands  peupliers  qui  bordent  nos  prairies. 
Dans  l'or  roux  des  couchants  nos  mains  se  sont  unies 
Et  nous  nous  sommes  fait  un  éternel  serment. 

MADEMOISELLE  DE   LASTIC 

Mais  qui  t'empêche,  alors,  d'épouser  ton  amant? 

MADEMOISELLE   d'ABANCODRT 

Est-ce  un  ordre  du  Iloi? 

MADEMOISELLE  DE   VEILIIAN 

Ses  parents? 

MADEMOISELLE    DE    CLAPION 

Ta  jeunesse? 

MADEMOISELLE    DE    MARSILLY 

Voudrais-tu,  de  Saint-Cyr,  devenir  chanoinesse? 

MADEMOISELLE   DE    GAGÉ 

Quel  est  ce  grand  obstacle? 

MADEMOISELLE   DE   LA    MAISONFORT 

Interrogez  d'IIozier  : 
Noirterre  est  sans  noblesse  et  Jean  est  roturier. 
Et  mon  père,  trop  fier  d'un  nom  sans  défaillance, 
N'a  pas  autorisé  cette  mésalliance. 
Car  un  tel  mariage  aurait  pu  faire  tort 
Aux  trois  tours  d'or  sur  fond  d'azur  desMaisonfort! 

MADEMOISELLE   DE   VEILHAN 

Alors? 
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MADEMOISELLE  DE  LA   MA,SONPO»T 

A  Jacques  Deux  il  nfr^u 
Pouroo.baUi.eGuinallt;;",/:'"- 

«"..,.....;;.::';-~:'î-«.....^ 

^^^^E^'ÛISEUE  DE  MORNAY 

J^fe  pleure  pas,  iJ  reviendra! 

MADEMOISELLE  D'abaNCOURT 

Courage  ! 

MADEMOISELLE  DE   CLAPION 

(Cloche  au  lointain.)  ^'P^'"' 

Uclochef...     "^^"^^^--^  -  ^Asnc 

MADEMOISELLE  DE  GAGÉ 

C'est  pour  nous.  Etvoici.Bonnemère!...» 

MADEMOISELLE  DE  VEILHAN 

Taisons-nous  J 
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MADEMOISELLE   DE   GRANCOURT 

Reprenons  nos  ouvrages.  11  faut 
Qu'elle  ne  puisse  pas  nous  surprendre  en  défaut! 

[Elles  se  remettent  à  leurs  broderies.) 


SCÈNE  II 

Les  Mêmes,  MADAME  de  MAINTENON, 
MADAME  DE  COIGNÉ. 


MADAME    DE   MAINTENON 

J'aime  vous  voir  goûter,  en  poussant  vos  aiguilles, 
Les  tranquilles  plaisirs  du  foyer,  ô  mes  filles  ! 
Maintenant  il  est  temps  de  laisser  vos  travaux 
Et  d'aller  au  jardin  goûter  quelque  repos. 
Chacune  d'entre  vous,  à  sa  tâche  adonnée, 
A  son  labeur  fixé  pour  toute  la  journée 
Dans  ce  pieux  asile  où  la  bonté  du  Roi 
Groupa  votre  jeunesse  aimable  autour  de  moi. 
De  vos  jeux  innocents,  lorsque  vous  serez  lasses, 
Vous  irez,  regagnant  en  silence  vos  classes. 
Avec  zèle  étudier  l'histoire  de  nos  rois 
Et  du  plus  glorieux  apprendre  les  exploits. 
Madame  de  Goigné  vous  tiendra  compagnie. 
Allez! 

[Elles  sortent.) 
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SCÈNE  III 
MADAME  DE  MAINTENON,  RACINE. 

MADAME   DE   MAINTENON 

Eh  b,en,  Monsieur  Racine,  êtes-vous  satisfait? 

RACINE 

Si  je  me  puis  louer  do  tout  ce  que  j'ai  fait 
C  est  a  vous  que  je  dois,  Madame  la  Marquise 
De  contenter  le  Roi  sans  offenser  l'Église         ' 
^  oos  savez  mon  angoisse  et  ma  perplexité  ■ 

Revenu  au  théAtre,  après  l'avoir'qum/" 
Depuis  douze  ans  —  et  n»,.  ,.„.•> 

Lorsque  l'on  est  poète!./  ''""'^'''"""'"«•'- 

MADAME  DE  MAINTENON 

Et  que  l'on  fut  Racine! 

RACINE 

Pourtant,  Dieu  m'a  permis  de  la  mener  à  bien 

L  humble  pièce  que  vous  allez  représenrer" 
Bérampemt  les  décors.  Moreau  fit  la  musique. 
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MADAME    UE    MAINTENON 

Notre  Roi,  généreux  et  toujours  magnilique, 
Nous  a  prêté  l'éclat  de  ses  plus  purs  joyaux! 

RACINE 

'Et  pour  ra'interpréter,  Madame,  les  plus  beaux 
Parmi  les  noms  de  tout  l'armoriai  de  France! 

MADAME   DE    MAINTENON 

N'avez-vous  point,  comblant  toute  mon  espérance, 
Ecrit  pour  mes  enfants  ce  poème  sacré 
Auquel,  Monsieur,  Dieu  semble  avoir  collaboré? 
Oui,  j'ai  voulu  doter  mes  pauvres  jeunes  filles 
De  l'éducation  des  plus  riches  familles. 
Je  pare  leur  esprit,  je  soigne  leur  beauté 
Et  je  veux  quand,  le  jour,  elles  ont  récité 
Les  exploits  de  Gyrus,  vainqueur  de  la  Médie, 
Les  amuser,  le  soir,  par  une  comédie. 
Mais  vous  parlez  si  bien  le  langage  des  cœurs 
Qu'  «  Andromaque  »  troubla  l'âme  de  ses  acteurs. 
Et  mes  jeunes  enfants  exprimant,  quant  au  reste, 
Avec  trop  de  chaleur  la  passion  d'Oreste, 
D'Hermione  et  Pyrrhus  l'énamouré  transport, 
La  jouèrent  trop  bien  pour  la  jouer  encor! 

RACINE 

C'est  pour  les  divertir  sans  corrompre  leur  âme 
Que  j'écrivis  «  Esther  »  sur  votre  ordre.  Madame, 
Et  je  voudrais  que  l'on  n'y  vît,  en  vérité. 
Que  mon  obéissance  et  que  ma  piété! 
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MADAME   DE  MAINTENON 

Non  point.  C'est,  an  contraire,  une  œuvre  ma.„ino„e 
Soy-;en  sur,  monsieur.  Et  si,  par  ,a  critique      '"' 

Nous  Ignorons  encor  le  jugement  porté 
Je  connais,  moi,  celui  de  la  postérité  : 
«  Esther  est  un  chef-d'œuvre  et  sera  sans  égale.  » 

RACINE 

Je  tremble,  cependant,  et  je  crains  la  cabale. 

«  Phèdre,  a-t-elle,  autrefois,  désarmé  les  jaloux? 

MADAME   DE   MAINTENON 

L'opinion  du  Roi  seule  importe  pour  nous. 


SCÈNE  IV 

Les  Mêmes,  le  COMTE  de  MURÇAY 
MADAME  DE  COIGNÉ. 

LE   COMTE 

Je  précède  le  Roi,  madame  la  Marquise. 

MADAME   DE   MAINTENON 

Le  Roi  î 

LE  COaS 

A  Sainf  r''  *^'^''*^'  '^"'  ^"'  l^^^^le  dise, 
A  Saint-Gyr,  aujourd'hui,  décidant  de  venir 
Ja,  crevé  mon  cheval  pour  vous  en  préveni; 
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MADAME  DE  MAINTENON,  à  madame  de  Coigné. 
Du  jardin,  sans  tarder,  que  l'on  ouvre  la  porte 
Par  où  passe  le  Roi,  quand  il  vient  sans  escorte, 
Tandis  que  nos  enfants,  par  mes  soins  apprendront 
l^honneur  qu'elles  en  vont  recevoir,  et  feront 
Autour  du  souverain,  dont  l'amour  les  protège, 
De  leurs  jeunes  beautés  un  gracieux  cortège. 

{Au  comte.) 
De  me  permettre  ainsi  que  tout  soit  préparé, 
De  votre  attention,  comme  je  vous  sais  gré  ! 
Servir  le  Roi,  monsieur,  avec  autant  de  zèle 
C'est  se  montrer  pour  lui  mieux  qu'un  sujet  fidèle, 
Et  votre  empressement  l'honore  autant  que  nous. 

[A  Racine.) 
Mais,  cet  ami  si  sûr,  ne  le  connaissez-vous? 

[Elle  prt  sente  le  comte.) 
Le  comte  de  Murçay,  le  frère  de  ma  nièce. 

{Elle  sort.) 


SCÈNE  V 
Le  comte,  racine. 

LE   COMTE 

Toute  la  cour,  monsieur,  s'émeut  de  votre  pièce. 
Et  chacun  des  propos  sur  elle  répété 
Ne  fait  qu'accroître  encor  sa  curiosité. 
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Ou  n'entend  plus  parler  que  de  votve  mérite, 
Souffrez  que  je  m'y  joigne  et  vous  en  félicite  ! 
Si  l'on  en  croit,  d'ailleurs,  les  indiscrétions, 
Votre  ouvrage  est  rempli  de  tant  d'allusions  ! 
A  l'altière  Vasthi  quand,  peignant  sa  disgrâce, 
Vous  faites  succéder  Esther,  pleine  de  grâce, 
Sur  l'une  et  l'autre  on  met  un  nom.  Assuérus 
Serait  un  roi  que  nous  aimons  pour  ses  vertus. 

RACINE 

C'est  cela  que  l'on  dit? 

LE   COMTE 

Et  l'on  ajoute  même 
Que  l'orgueilleux  Aman,  puni  pour  son  blasphème. 
Est,  dans  votre  récit,  un  ministre  brutal. 
Tandis  que  de  Sion  le  troupeau  virginal 
Ne  ferait  de  Saint-Cyr  qu'une  peinture  aimable. 

RACINE 

De  tant  d'inventions  me  croyez-vous  capable? 

LE   COMTE 

Il  n'est  pas  défendu  d'être  bon  courtisan. 
Et  pour  louer  un  Roi  généreux  et  puissant 
De  prendre  le  moyen  de  quelqu'allégorie. 

RACINE 

Eh,  monsieur,  c'est  chercher  bien  loin  la  flatterie! 
N'y  voyez  donc,  plutôt,  que  le  rapprochement 
Que  pour  notre  bonheur  et  notre  enseignement 
Au  poète  a  permis  la  sagesse  divine. 
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LE  COMTE,  s'inclinanl. 
La  Cour  vous  donnera  raison,  monsieur  Racine  ! 


SCÈNE  VI 

Les  Mêmes.  MADAME  de  MAINTENON,  MADAME  de 
COIGNÉ,  LE  MARQUIS  de  DANGEAU,  LOUIS  XIV.  les 
DEMOISELLES  de  SAINT-CYU  de  la  scène  i-bemière. 


DANGEAU 

Sa  Majesté  le  Roi  ! 

MADAME   DE   MAINTENON 

C'est,  Sire,  en  vérité 
Un  grand  honneur  pour  nous,  que  Votre  Majesté 
Nous  veuille  bien  surprendre  au  milieu  de  l'étude. 
Mais  de  tant  de  bontés  nous  avons  l'habitude 
Et  Saint-Cyr  est  heureux  que  le  plus  grand  des  rois, 
No  l'oubliant  jamais,  y  vienne  quelquefois! 

LE   ROI 


J'aime  cette  maison,  vous  le  savez,  Madame. 

Entre  ces  murs  pieux  tout  reflète  votre  âme, 

Tout  est  calme,  douceur,  travail,  sérénité, 

En  ces  lieux  réunis  par  votre  charité. 

Mais,  quelles  sont  autour  de  nous,  ces  jeunes  filles? 

MADAME  DE   MAINTENON 

Sire,  vous  connaissez  le  nom  do  leurs  familles. 
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[Elle  les  présente.) 
Mesdemoiselles  de  Clapion...  de  Marsilly... 
Mornay...  la  Maisonfort... 

LE  COMTE,  à  part,  la  dévisageant. 

C'est  elle!...  elle  est  ici!... 
Fidèle  messager  de  mon  compagnon  d'armes, 
En  bonheur  surhumain  je  vais  changer  des  larmes! 

MADAME  DE  MAINTKNON,  Continuant. 

D8Lastic...deBeaulieu...d'Abancourt...de  Veilhan... 
De  Grancourt,  dont  le  père  est  mort  en  combattant... 

LE   ROI 

Je  connais,  en  effet,  madame  la  Marquise, 
Ces  noms  dont  mon  blason  royal  se  fleurdelisé, 
Et  leurs  vaillants  exploits  les  rendent  à  mes  yeux. 
En  me  les  rappelant,  un  peu  plus  précieux. 
Mais  de  tous  ces  enfants,  quelle  tâche  assidue, 
Ma  soudaine  visite  a-t-elle  interrompue? 

MADAME   DE   MAINTENON 

C'est  l'heure  consacrée  aux  récréations, 

Sire.  A  jouer  «  Esther  »,  nous  nous  préparions. 

LE   ROI 

Et  je  vois  que  monsieur  Racine  vous  dispense 
Les  précieux  conseils  de  son  expérience  : 
On  ne  saurait  trouver  de  maître  plus  parfait. 
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RACINE 

Sire,  ces  enfants  ont  tant  d'esprit  1 


LE   ROI 


En  effet! 
Mais  où  répétez-vous,  madame,  votre  pièce? 

MADAME   DE   MAINTENON 

Dans  le  salon  d'honneur  qui  touche  celte  pièce. 
Où  nous  réunissons  notre  Communauté 
Sous  la  protection  de  Votre  Majesté. 

LE   ROI 

Eh  bien,  puisiîu'à  jouer  «  Esther  y>  elles  sont  prêtes. 
Madame,  appelez-y  vos  jeunes  interprètes  : 
Que  rien  ne  soit  changé,  si  ce  n'est  seulement 
Que  j'entends  prendre  part  à  leur  délassement. 
A  moi  seul,  aujourd'hui,  je  ferai  le  parterre! 
Et  je  vous  jugerai... 

RACINE 

Comme  un  roi! 
LE  ROI,  regardant  les  jeunes  filles  avec  tendresse. 

Comme  un  père! 

(A  Dangeau.) 
Marquis! 

DANGEAU 

Sire? 

LE    UOI 

A  côté  qu'on  m'apporte  un  fauteuil. 
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Et,  pour  qu'on  n'entre  point,  demeurez  sur  le  seuil! 

(//  sort  suivi  de  tout  le  monde.  Mademoiselle  de 
la  Maisonfort  sort  la  dernière.  Le  comte  de 
Murçay  l'arrête  au  passage.) 


SCENE  VII 
Le  comte,  mademoiselle  de  la  MAISONFORT. 


LE   COMTE 

Mademoiselle,  un  mot! 

MADEMOISELLE  DE   LA   MAISONFORT,  s'arrêtant 

machinalement. 
Monsieur? 

LE    COMTE 

C'est  une  lettre... 
MADEMOISELLE  DE  LA  MAISONFORT,  alla7ît  s'éloigner. 
Mais,  monsieur! 

LE   COMTE 

Que  l'on  m'a  chargé  de  vous  remettre. 
Quelques  instants  calmez  votre  indignation, 
Et  veuillez  écouter  mon  explication  ; 

.       [Bas.) 
Ce  billet  que  je  vous  apporte  d'Angleterre... 
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MADEMOISELLE   DE   LA  MAISONFORT 

Ciel  ! 

LE   COMTE 

Vous  on  connaissez  fort  bien  le  signataire! 

MADEMOISELLE    DE   LA   MaISONFORT,    dans  UU  Cvi. 

Jean  ! 

LE  COMTE 

Vous  l'avez  nommé  ! 

MADEMOISELLE   DE   LA   MAISONFORT,  p^^^^^'l  l<^  ^i''*-''' 

Donnez  !... 

Excusez-moi 

Monsieur  si  je  ne  puis  mieux  cacher  mon  émoi. 
Sans  nouvelles  depuis  qu'il  a  quitté  la  France 
Je  doutais...  je  craignais...  Quand  on  vit  d'espérance, 
Si  vous  saviez  ce  qu'est  un  bout  de  papier  blanc 
Ou'on  attend  chaque  jour  et  qu'on  ouvre  en  tremblant. 

{Elle  lit.) 
((  Blessé  grièvement  sur  le  champ  de  bataille...  » 

Ah  Dieu! 

LE  COMTE,  la  souienanl. 

Remettez-vous  1  de  grâce  ! 

MADEMOISELLE   DE  LA   MAISONFORT 

Je  défaille  ! 
LE  COMTE,  regardant  avec  inquiétude  autour  de  lui. 
On  va  venir  et  nous  surprendre! 

MADEMOISELLE   DE  LA   MAISONFORT 

Il  est  blessé!... 
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Et  près  de  toi,  je  ne  puis,  ô  mon  fiancé, 
Soulager  ta  blessure,  en  y  versant  mes  larmes  ! 

LE   COMTE 

Mademoiselle,  prenez  garde... 

MADEMOISELLE  DE  LA  MAISONFORT,  se  renietlcinl  et  lisant. 

((  Si,  des  armes, 
Le  sort  m'était  fatal,  je  veux,  ô  ma  Beauté, 
Que  vous  sachiez  que  le  dernier  nom  répété 
Par  ma  lèvre  expirante  est  encore  le  vôtre...  » 

{Elle  laisse  le  papier  tomber.) 
Ah  !.,.  son  trépas,  bientôt,  sera  suivi  d'un  autre! 

LE    COMTE 

Mais,  mademoiselle,  il  n'est  pas  mort! 

MADEMOISELLE   DE   LA   MAISONFORT 

Quoi? 

LE   COMTE 

Laissé 
Pour  tel,  des  médecins  accourus  l'ont  pansé. 
Quand  j'ai  revu,  plus  tard,  mon  brave  camarade 
Penché  sur  lui,  le  roi  lui  donnait  l'accolade. 
Et  pour  récompenser  son  action  d'éclat 
Le  créait  chevalier  au  milieu  du  combat. 
Il  achève  à  présent  là-bas  de  se  remettre. 
Mais  je  n'avais  pas  pu  vous  donner  cette  lettre 
Plus  tôt.  On  n'entre  point  comme  on  veut  en  ces  lieux  ! 
11  me  fallut  attendre... 
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MADEMOISELLE    DE   LA    MAISONFORT,    SttHS    l'entendre. 

11  vit...  et  glorieux  ! 
Et  son  sang  répandu,  du  mien  le  rendant  digne, 
Par  un  blason  rougi  de  cette  gloire  insigne, 
Ce  sera  désormais  à  mon  père  inhumain 
Qu'il  fera  de  l'honneur  en  demandant  ma  main. 

LE   COMTE 

Remettez- vous.  On  vient.  Si  c'était  la  Marquise... 


SCENE  VIII 
Les  MiMKs,  xMADEMOISELLE  de  LASTiC. 

MADEMOISELLE   DE   LASTIC,  du  fond. 

On  ne  peut  commencer  la  pièce  sans  Élise! 

Le  Roi  vient  de  s'asseoir.  On  n'attend  plus  que  toi. 

LE  COMTE,  à  mademoiselle  de  la  Maisonforl. 

Reprenez  vos  esprits  et  calmez  votre  émoi. 

MADEMOISELLE  DE  LA  MAISONFORT,  priant  à  genoux. 

Soyez  béni.  Seigneur  qui  donnez  la  victoire! 

MADEMOISELLE  DE  LASTIC,  &' agenouillant  aussi 
au  fond  de  la  scène. 

A  toutes  accordez  une  bonne  mémoire 
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Et  faites  que  le  Roi  s'intéresse  à  nos  jeux! 

(  Venant  chercher  mademoiselle  de  la  Maison  fort.) 
Là,  ta  prière  est  faite...  et  viens...  tu  joueras  mieux... 


SCÈNE  IX 

LE  COMTE,  seul. 

Ni  le  bruit  de  la  cour,  ni  le  choc  des  batailles 
Ne  franchissent  jamais,  ô  Saint-Cyr,  tes  murailles. 
Et  pourtant  il  suffit  du  cœur  d'une  enfant  pour 
Que  tes  murs  soient  trop  bas  pour  arrêter  l'amour! 


SCÈNE  X 
Le  comte,  racine. 


LE   COMTE 

Il  ne  manque  plus  rien,  monsieur,  à  votre  gloire. 
Jamais  poète  n'eut  un  pareil  auditoire. 
Le  Roi!...  Le  Roi  lui-même,  unique  spectateur, 
Do  votre  tragédie  écoutant  la  primeur! 

RACINE 

Je  n'étais  pas  autant  ému  pour  «  Alexandre  ». 
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LE   COMTE 

Peiit-èlre  pourrions-uous  discrètement  entendre... 

{fl  va  au  rideau,  le  soulève  doucement.  On  voit 
sur  des  fauteinls,  tournant  le  dos  au  public,  le 
Roi,  et  madame  de  Maintenon.  Devant  eux,  les 
jeunes  filles  de Saint-Cyr  sont  groupées  pour  le 
premier  acte  rf'  «  Eslher  ».) 


SCÈNE  XI 

Lk  comte,  racine,  et  de  Vautre  côté  du  rideau  :  le  ROI, 
MADAME  DE  MALNTENON,  MADEMOISELLE  deVEILHAN, 
MADEMOISELLE  de  la  MAISONFORT,  etc.,  etc. 


MADEMOISELLE    DE   VEILHAN,  récitant. 

((  Est-ce  toi,  chèro  Elise?  0  jour  trois  fois  heureux! 
Que  béni  soit  le  ciel  qui  te  rend  à  mes  vœux! 
Toi  qui  de  Benjamin  comme  moi  descendue 
Fus  de  mes  premiers  ans  la  compagne  assidue 
Et  qui  du  même  joug  souffrant  l'oppression...  » 
[Le  comte  laisse  retomber  le  rideau.) 

LE   COMTE 

Le  Roi,  monsieur,  écoute  avec  attention, 
Et,  dès  les  premiers  mots  de  ce  pieux  poème, 
Semble  à  votre  récit  prendre  un  plaisir  extrême. 
Quel  merveilleux  poète  êtes-vous  donc  resté? 
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RACINE 

Je  n'offre  plus  à  Dieu  que  mon  humilité 

Et  c'est  son  nom  sacré  que  dans  «  Esthor  »  j'honore. 

LE    COMTE 

Relevons  ce  rideau  quelques  instants  encore. 

(//  relève  le  rideau.  On  voit  les  jeunes  filles  grou- 
pées autour  d'Esther  et  d' Élise.) 

MADEMOISELLE  DE  LA  MAISONFORT,  récitant. 

«  Ciel!  Quel  nouvel  essaim  d'innocentes  beautés 
S'offre  à  mes  yeux  en  foule  et  sort  de  tous  côtés? 
Quelle  aimable  pudeur  sur  leur  visage  est  peinte? 
Prospérez,  cher  espoir  d'une  nation  sainte, 
Puissent  jusques  au  ciel  »... 

[Elle  hésite  et  se  reprend.) 

puissent  jusques  au  ciel... 

RACINE 

0  Dieux! 

MADEMOISELLE    DE   LA    MAISONFORT 

Je  ne  sais  plus  ! 
[Essayant  de  se  rattraper.) 

...  au  ciel... 
[Brouhaha  autour  d'elle.  «    Esther  »  est  inter- 
rompue. Le  comte  laisse  retomber  le  rideau.) 

RACINE 

Ah  !  coup  mortel. 
Sa  mémoire  en  défaut  se  trouble  et  s'embarrasse... 
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LK    COMTE 

Qn'arrivc-l-il?  Je  cours  m 'in  for  mer... 

RACINE 

0  disgrâce! 
Quel  affront  imprévu  vient  de  tomber  sur  moi  ! 
Auteur  infortuné!...  que  va  dire  le  Roi?... 
A  ses  regards,  voilà,  ma  pièce  compromise. 
(//  tombe  S117'  une  chaise.) 


SCENE  XII 

RACINE,  MADEMOISELLE  de  l\  MAISONFORT. 

MADEMOISELLE    DE  LA  MAISONFORT,  SUTIS  Voiv  Racine. 

Quel  éblouissement  m'a  soudainement  prise... 
Et  quel  trouble  a  laissé  mon  vers  inachevé!... 
Il  vit!...  et  glorieux!...  n'aurais-je  point  rêvé? 
Blessé!...  guéri!...  le  Roi  lui  donnant  l'accolade... 
Et  tout  cela  passant  à  travers  ma  tirade... 
Alors,  je  n'ai  pas  pu  maîtriser  mon  émoi  ! 

RACINE 

Ah,  mon  enfant,  qu'arrive-t-il?...  devant  le  Roi!... 
Vous  tromper  de  la  sorte...  hésiter!...  vous  repi'endre 
Vous  interrompre  enfin...  et  causer  cet  esclandre!... 
Jamais  le  Roi  ne  nous  pardonnera!...  Comment 
N'avez-vous  point  songé,  dans  un  pareil  moment. 


^^  UNE    RÉPÉTITION   d'    ((    ESTHER    )) 

Que  l'auteur  avait  mis  en  vous  sa  confiance, 
Que  vous  la  trahissiez  par  cette  défaillance, 
Et  qu'en  vos  mains  tenir  sa  réputation 
Valait  de  votre  part  un  peu  d'attention? 

MADEMOISELLE   DE   LA   MAISONFORT 

Pardonnez-moi,  monsieur,  je  n'étais  plus  moi-même. 
Si  vous  saviez  combien  je  suis  heureuse!...  Il  m'aime! 

RACINE 

Il  vous  aime!...  et  ce  mot  aura  toujours  suffi! 

Pour  excuser  l'amour  de  tout  le  mal  qu'il  fit!... 

Gourez  après  la  gloire,  infortunés  poètes, 

Rois  puissants,  conquérants,  insensés  que  vous  êtes, 

Et  parce  qu'une  enfant  aimait  un  autre  enfant 

Tout  s'écroule  devant  votre  orgueil  triomphant  ! 

Ah!  vous  avez  raison  :  l'amour  est  bien  le  maître 

Et  c'est  encor  celui  qui  croit  mieux  le  connaître, 

Par  un  juste  retour  qui  le  connaît  le  moins  ! 

A  le  bannir  d'  «  Esther  »  j'avais  mis  tous  mes  soins. 

Et  voilà  qu'exilé  de  cette  tragédie, 

Il  y  rentre  pourtant  autrement...  par  la  vie! 

Mais  puisqu'il  nous  l'a  donnée  -  et  de  cette  façon  ~ 

Inclinons-nous  devant  cette  grande  leçon! 

MADEMOISELLE   DE   LA   MAISONFORT 

De  tant  de  maux  l'amour  est-il  donc  responsable. 
Que  sur  lui  vous  teniez  un  langage  semblable? 
Je  sais  que  mieux  que  vous  nul  n'en  connaît  les  lois, 
Mais  dans  un  cœur  qui  bat  pour  la  première  fois. 
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Pourquoi  chercher,  monsieur,  les  ardeurs  tourmentées 

De  tant  d'âmes  par  vous  jusques  au  fond  scrutées, 

((  Andromaque»,  «Hermione»  ou  «Roxane»,  mes  sœurs? 

Vous  n'avez  devant  vous  qu'Iphigénie  en  pleurs 

Qui  souffre,  qui  soupire  et  qui  se  désespère 

En  maudissant  le  ciel  de  la  rigueur  d'un  père. 

RACINE,  comprenant. 

Voilà  donc  le  secret  de  ce  funeste  émoi? 

MADEMOISELLE    DE   LA    MAISONFOIIT 

Dans  mon  trouble  profond,  il  fut  plus  fort  que  moi. 
Oui,  monsieur,  je  comprends  combien  ma  faute estlourde. 
Mais  dois-je  à  mes  pleurs  voir  votre  âme  rester  sourde? 
Je  ne  me  défends  point...  je  pleure  seulement... 
Je  pleure...  et  c'est  encor  mon  meilleur  argument.... 
Un  poète  irrité  doit-il  être  inflexible?... 

RACINE 

Comment  pourrais-je  donc  demeurer  insensible. 
Mademoiselle,  quand  sur  mon  cœur  ont  coulé 
Les  larmes  d'Andromaque  et  de  la  Champmeslé? 
Tandis  que  vous  parlez  et  que  je  vous  écoute, 
C'est  le  passé  lointain,  venant  goutte  par  goutte 
Par  chacun  de  ces  pleurs  qui  tombent  de  vos  yeux. 
Vivifier  un  cœur  qui  se  croyait  trop  vieux. 
C'est  toute  ma  jeunesse  et  c'est  toute  la  vôtre. 
Qui  fait  surgir,  soudain,  s'unissant  l'un  à  l'autre, 
Tous  vos  désirs  ardents,  tous  mes  rêves  enfuis. 
Qui  mêlent  les  hiers  avec  les  aujourd'huis! 
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Que  de  tendres  espoirs  dans  les  soupirs  d'une  âme 

Elt  que  de  souvenirs  dans  les  larmes  de  femme!... 

Allons,  ne  pleurez  plus...  Cet  hymen  désiré 

Sera  par  moi,  d'un  roi  généreux,  imploré, 

Et  s'il  le  refusait  au  poète  en  disgrâce 

Votre  beauté  touchante  obtiendrait  notre  grâce! 


SCENE  XIII 

TOUS  LES  PERSONNAGES. 

LE  ROI,  à  Racine. 

Ce  que  j'ai  vu  d'  «  Esther  »  m'a  fort  intéressé. 

Vous  vous  êtes,  monsieur,  encore  surpassé 

Et  cette  tragédie  à  votre  nom  illustre 

Par  un  nouveau  chef-d'œuvre  ajoute  un  nouveau  lustre. 

RACINE 

Sire,  vous  me  comblez...  cet  éloge!...  Et  pourtant, 
Je  craignais...  devant  vous,  cette  enfant  se  trompant, 
Par  sa  faute,  un  instant,  la  pièce  interrompue! 

LE    ROI 

De  ce  trouble,  monsieur,  la  cause  m'est  connue. 
Ne  vous  alarmez  pas,  je  le  veux  oublier. 
De  Londres,  ce  matin,  j'ai  reçu  le  courrier  : 
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Des  ofliciers  français  la  phalangiî  héroïque 

Se  conduisit,  là-bas,  de  façon  magnitîque. 

Je  sais  tous  leurs  exploits  et  le  Roi  montrera 

Au  plus  bravo  d'entre  eux  qu'il  n'est  pas  un  ingrat. 

(//  h'nd  un  papier  à  madame  de  Maintenon.) 

MADAME    DE   MAINTENON 

<(  Ordre  du  Roi  )>. 

LE    ROI 

Lisez. 

MADAME   DE   MAINTENON,  lisant. 

«  Au  Comte  de  Noirterre... 

MADEMOISELLE   DE    LA    MAISONFORT 

Ciel! 

MADAME   DE  MAINTENON 

...  Créé  chevalier  par  le  roi  d'Angleterre, 
Est  enjoint  d'épouser,  aussitôt  son  retour. 
Mademoiselle  de  la  Maisonfort,  et  pour 
Montrer  en  quelle  estime  il  tient  cette  alliance, 
Touché  par  tant  d'amour  et  par  tant  de  vaillance, 
Le  Roi  les  dotera  tous  deux.  Signé  :  Louis.  » 

MADEMOISELLE  TE  LA  MAISONFORT,  tombant  à  (jenoiix. 

C'est  le  ciel  qui  s'entr'ouvre  à  mes  yeux  éblouis!... 
Sire,  quelle  bonté!...  quelle  magnificence!... 

LE  ROI 

Au  soldat  ne  voulant  que  cette  récompense, 
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Je  n'avais  pas  le  droit  de  ne  point  l'accorder 
Puisqu'il  avait  celui  de  me  la  demander. 

{Aux  jeunes  filles.) 

Maintenant,  mes  enfants,  allez  à  la  chapelle. 
A  de  nouveaux  combats  la  gloire  nous  appelle, 
Car  l'ennemi  s'apprête  à  se  jeter  sur  nous. 
Joignez  vos  jeunes  mains  et  priez  à  genoux  ^ 

Pourqu'un  Dieu  tout-puissant,comblant  notre  espérance, 
Donne  une  fois  de  plus  la  Victoire  à  la  France  ! 


RIDEAU 
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VARNER 

C'est  Monsieur  qui  paye   5  h.,  U.{'ï  fr.  iO) 
Maison  à  vendre,  3  h.,  2  f.  (1  fr.  50) 

HENNEQUIN 
Crime  passionnel,  3  h.,  2  f. 

PAUL  GAVAULT 
Mnnu  Militari,  3  h.,  3  f. 
Monsieur  l'Adjoint,  5  h.,  2  f. 
Une  iLventure  impériale,  3  h.,  2  f . 


MOUEZY  EON 

On  opère  sans  douleur,  5 

/ 
/  LABICHE 

Le     Misanthrope    et    l'Av 

3  h.,  2  f.  (1  fr.  50). 
Le  Baron  de  Fourchevif,  4 

M.  DE  FÉRAUDY 
Tic  à  Tic,  1  h.,  1  f. 

JOSE  GERMAIN 
C'est  de  bon  cœur,  1  h.,  2 

ZAMACOÏS 

Sang  de  Navet,  2  h.,  2  f. 

BLOCH 

La  Joie  du  Talion,  2  h.,  2 

MAROT 

Criminel  malgré  lui,  3  h.,  ' 

ANTONY  MARS 

Un    Monsieur   qui    dîne   € 
3  h.,  2  f. 

HENRY  BECQUE 
Les  Honnêtes  Femmes,  1  I 

PAUL  BILHAUD 
Le  Gant,  2  h.,  3  f. 

MARIVAUX 

L'Epreuve,  8  h.,  3  f. 
La  Surprise  de  l'Amour. 
Arlequin  poli  par  l'Amour. 

ETIENNE 
La  jeune  femme  colère,  3  h 

FLOHIAN 
La  bonne  Mère. 

HOFFMANN 
Le  Roman  d'une  heare.  2  h.,  Il 
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